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auprès d0 1 10r<Sanisat:1_on ë..es Nations Unies 

New-York, le 15 septembre 1958 

D'ordre du Gouverner.1ent de 1 'Union des Républiques socialistes soviétiques, 

la dé1éga tien de l'URSS propose pour inscription à. 1 1 ordre du jour de la treizième 

session de l'Assemblée générale, en tant q_ue question inportante et urgente, une 

question intitulée "Cessation des essais d'armes atomiques et d'armes à 

l'hydrogène'' • 

Conformément à l'article 20 du règlement intérieur, un métloire explicatif 

relatif à. ce-tte question est joint à la présente lettre. 

58-21425 

Le Chef de la délégation de l'Union des 
Républiques socialistes soviétiques 

Signé : A. GROMY".t<:O 
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HEMOIRE ID~PLICATIF 

D'ordre du Gouvernement de l'Union des Républiques socialistes soviétiques, la 

délégstion soviétique propose que l'Assemblée générale exar:üne en tant que question 

importante et urgente la question i-:J.titulée "Cessation des essais d'armes atomiques 

et d'armes à l'hydrogène". 

La nécP.ssité de régler d'urgence cette question est dictée par les considé­

rations suivantes 

En premier lieu, la poursui te des essais de bombes atomiques et de bombes à 

l'hydrogène stimule la course aux armements atomiques et favorise la mise au point 

d'armes nucléaires encore plus destructives, ce qui acc:;.:o:tt le danger d'une guerre 

atomique. 

En deuxième lieu, toute nouvelle explosion mlcléaire émet une grande quantité 

de matières radioactives qui contaminent l'atmosphère, le sol et l'eau des mers et 

des océans. S'il n'est pas mis fin aux essais d'armes atomiques et d'armes à 

l'hydrogène, le danger des radiations ionisantes qui, déjà à l'heure actuelle, 

menace la vie et la santé de millions de gens, s'aggravera encore. Comme on le sait, 

le Comité scientifique des Nations Unies pour l'étude des effets des radiations 

ionisantes a récermnent souligné ce danger. Les membres de ce Comité, savants 

éminents non~és par les gouvernements de 15 pays, sont arrivés à la conclusion que 

la poursuite des expériences nucléaires "entraîne des risques nouveaux, et dans une 

large mesure inconnus, pour les populations présentes et futures". Il convient 

que l'Assemblée générale considère avec le plus grand série1.1x cet avertissement 

donné par les savants. 

En troisième lieu, maintenant que la Conférence d'experts tenue à Genève a 

unanimement conclu qu'il est possible de créer un système, efficace de contr6le de 

l'observation d'un accord sur la cessation des essais nucléaires dans le monde 

entier, il est ina&nissible que le règlement de cette question importante soit 

encore retardé. 

Le Gouvernement soviétique a proposé dès 1955 qu'un accord soit conclu sur la 

cessation immédiate des essais d'armes atomiques et d'annes à l'hydrogène. 

Soucieux de faire un premier pas concret vers la cessation générale des essais 

nucléaires, le Gouvernement soviétique a décidé que l'Union soviétique arrêterait 

unilatéralement ses essais d'armes atomiques et d'armes à l'hydrogène de tout 
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type et il a engag~ les Etats-Unis et le Royaume-Uni h suivre son exemple. Cette 

initiative de l'Union soviétique a créé des conditions favorables à la cessation 

imm~diate, :par tous les Etats, . des essais d'armes atomiques et d'armes à 

l'hydroc;ène. Ce:._Jendant, les Gouverne:.1ents des Etats -Unis et du Royaune -Uni, loin 

de suivre 1 1exeniJle de 1 1Union soviétique, ont rérJondu à son initiative par des 

séries d 1eX'fÙ•)sions eX',Jérir;.entales d 'arr.:es nucléaires d 1une intensité sans précédent, 

qu'ils pour:::uivent er.core à l'heure actuelle. Ces actes r.:.ontrent que les Gouver­

nements des Etats-Unis et du Royaume-Uni essaient âe profiter de l'arrêt des essais 

nucléaires par 1 'Union soviétir;.ue p)ur s'assurer des avantages d'ordre r.1ilitaire; 

11 va de soi que le Gouvernenent soviétique, qui a à coeur la sécurité de son 

territoire, ne saurait rester indifférent devant cette attitude. 

Le Gouvernenent soviétique estiee que l'Organisation des Nations Unies doit 

prendre toutes les mesures nécessaires pour régler de façon positive et une fois 

pour toutes la question de la cessation générale des essais d'arr.es atomiques et 

d •arr.1es à l'hydroGène. Cela est d'autant plus indispensaole que, ainsi qu'il 

ressort de leurs déclarations du 22 août, les Gouverne~::ents des Etats-Unis et 

du Royaune-Uni continuent de retarder le règleLlent de la question de la cessation 

des essais d 'arues ator.liques et d 'arr:es à l'hydroc:;ène en liant cette question à 

une série de conditions irréalisables du fait de la DOSition des Puissances occiden­

tales elles-r::êv.es. Les Gouvernements des Etats-Unis et du Royaur,1e-Uni; en mécon­

naissant les exigences unanir;;.es des peuples qui veulent voir r,;ettre fin aux essais 

d'armes nucléaires, portent toute la responsabilité de la continuation des essais 

et des conséquences funestes qu'ils risquent d'avoir pour l'huDanité. 

L'exanen et le règlement positif de cette questio!i par l'Assemblée générale 

exerceraient une influence favorable sur l'ensemble de la situation internationale, 

oa.rqueraient un prer.1ier pas important vers l'interdiction complète des arnes 

atm~liques et des arr::.es à l 'hydro8ène, et faciliteraient le règler.1ent des autres 

questions inportantes relatives au désarn;.er;1ent. 

Le Gouvernement soviétique estime qu'il c0nvient d'isoler la question de la 

cessation des essais d'armes atomiques et d 1 a1~es à l'hydrogène du programme général 

de désarmement et de la régler immédiatement et séparément sans la lier aux autres 

problèmes de désarmement sur lesquels il existe des divergences de Vü€S marquées 

entre les Etats. Une telle façon d 1aborder cette question est certainement conforme 

aux intérêts de la paix. 




